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Monsieur le Président de la 37e session de la Conférence régionale pour l’Asie et le Pacifique et 

Ministre de l’agriculture du Gouvernement sri‑lankais, 

Monsieur le Directeur général de la FAO, Qu Dongyu, 

Mesdames et Messieurs les ministres de l’agriculture et de l’alimentation de la région Asie et 

Pacifique,  

Mesdames et Messieurs les hauts fonctionnaires du Gouvernement hôte et fonctionnaires des pays 

membres,  

Mesdames et Messieurs les représentants des différentes organisations du secteur privé, des 

organisations internationales et de la société civile, et des médias, 

Mesdames et Messieurs, 

Assalamu Alaikum et bonjour à tous. 

1. C’est pour moi un immense plaisir et un privilège d’être présent à la Réunion ministérielle de 

la 37e session de la Conférence régionale pour l’Asie et le Pacifique, à Colombo. Je suis ainsi des 

vôtres à l’occasion de ma première visite officielle depuis ma nomination à la tête du Ministère de 

l’agriculture du Gouvernement bangladais en janvier dernier. Le présent forum s’est avéré une 

excellente occasion d’apporter ensemble des solutions aux problèmes de la sécurité alimentaire et 

nutritionnelle dans la région Asie et Pacifique. Je tiens à remercier la FAO et le Gouvernement sri-

lankais de m’avoir invité à participer à cet événement important. 

2. Permettez-moi de saisir cette occasion pour féliciter le Président de la 37e session de la 

Conférence régionale pour l’Asie et le Pacifique, M. Mahinda Amaraweera, Ministre de l’agriculture 

et des plantations industrielles du Gouvernement sri-lankais. Je suis convaincu que la coopération 

régionale en matière de sécurité alimentaire et nutritionnelle, qui passe par la FAO, atteindra un 

nouveau sommet sous votre houlette dynamique, face aux défis que rencontrent la production et de la 

distribution. 

Mesdames et Messieurs, 

3. À cette occasion, permettez-moi de rappeler les activités de la 36e session de la Conférence 

régionale pour l’Asie et le Pacifique, qui s’est tenue à Dacca du 8 au 11 mars 2022.  Bien que l’état de 

pandémie ait rendu la tâche très difficile, le Ministère de l’agriculture du Bangladesh a cependant 

réussi à organiser l’événement en suivant les conseils et les orientations de la Première Ministre du 

Gouvernement bangladais, Mme Sheikh Hasina, et en bénéficiant de l’appui inconditionnel prêté par la 

FAO et ses pays membres. 

Mesdames et Messieurs les délégués,  

4.  Agriculteur devenu politicien, je connais d’expérience les difficultés de produire mieux pour 

l’alimentation et la nutrition d’une population en plein essor démographique, en contrepoint du 

changement climatique et d’autres facteurs de stress environnemental et économique. Et, ce qui est 

encore plus important, en tant qu’étudiant en management qui ne cesse d’apprendre, aujourd’hui à la 

tête du secteur agricole, j’ai aussi fait l’expérience des difficultés de la distribution et des restrictions 

sur les exportations, qui prennent un tour très critique pour les pays où sévit l’insécurité alimentaire. 

Les normes appliquées aux produits et services et les obstacles non tarifaires ont eux aussi des 

répercussions critiques sur les pays à faible revenu producteurs de denrées alimentaires, quand ceux-ci 

comptent sur leurs exportations de produits agricoles pour pouvoir acheter d’autres produits et services 

de première nécessité. 

5. Permettez-moi de vous confier qu’en dépit des défis multiformes, au nombre desquels le 

changement climatique, le Bangladesh est parvenu à l’autosuffisance au regard de sa production 

alimentaire, s’agissant en particulier de sa production de riz. Au classement mondial de la production 

alimentaire, nous occupons la 2e place pour la production de jute, la 3e pour la production de riz, de 

légumes et d’oignons, et la 7e pour la pomme de terre et la mangue. Selon l’édition 2022 du rapport de 

la FAO La Situation mondiale des pêches et de l’aquaculture, le Bangladesh occupe la 3e place pour 

les captures de la pêche continentale en eaux libres, et la 5e place pour la production aquacole à 
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l’échelon mondial. En outre, le Bangladesh se classe premier parmi les 11 pays producteurs d’alose 

hilsa au monde et occupe la 4e place parmi les producteurs de tilapia dans le monde et la 3e en Asie.  

Notre production de viande, de poisson et d’œufs nous rend autosuffisants pour ces produits. Ces 

progrès ont été rendus possibles grâce à l’innovation, la vulgarisation et la mécanisation de 

l’agriculture. Cependant, en raison de capacités de stockage insuffisantes et du défaut de chaînes de 

valeur bien développées, notre production agricole subit d’importantes pertes après récolte. 

6. La production de légumes, de fruits, de poisson et d’autres produits nous a permis de 

diversifier la gamme de nos exportations. Cependant, nous importons également de grandes quantités 

de blé, d’huiles comestibles, de sucre et de coton. Cela met sous pression nos réserves de devises, dans 

le contexte d’une hausse des prix des intrants agricoles, tels les engrais et les carburants, et de celle qui 

touche les aliments sous l’effet de l’instabilité mondiale. Dans certains cas, les restrictions à 

l’exportation nous mettent également au défi de gérer la sécurité alimentaire et nutritionnelle de notre 

population en expansion. Je pense que la situation est la même dans d’autres pays qui ont été 

confrontés à des difficultés similaires. Dans un tel contexte, les interventions actives de la FAO dans la 

mise en place d’un système agroalimentaire solide dans la région Asie-Pacifique, tant au niveau 

national que régional, sont très attendues. 

Mesdames et Messieurs, 

7. Lors de la 36e session de la Conférence régionale pour l’Asie et le Pacifique, nous avons 

adopté un certain nombre de programmes à mener conjointement et les progrès réalisés jusqu’à présent 

sont encourageants. L’ordre du jour de cette 37e Conférence régionale semble tout à fait encourageant 

et s’inscrit dans la continuité de la 36e Conférence régionale. Les points de cet ordre du jour portent 

sur des questions et des priorités nationales et régionales articulées sur les besoins de l’agriculture, 

qu’il s’agisse de la sécurité alimentaire et de la nutrition, du renforcement de la résilience à travers la 

transformation des systèmes agroalimentaires, des investissements et des financements visant la 

réduction de la pauvreté et des économies de nourriture et d’eau, et la réduction des pertes et du 

gaspillage. 

8. Aujourd’hui le présent forum nous fournit l’occasion de débattre des défis de la sécurité 

alimentaire et nutritionnelle, de hiérarchiser les interventions aux niveaux national et régional et de 

guider la FAO dans la promotion de nos efforts de collaboration. Je m’attends à voir se dessiner, à 

travers les débats qui se tiendront ici, une attitude positive à l’égard des pays vulnérables comme le 

Bangladesh, dans un contexte marqué par le changement climatique, l’instabilité des prix des engrais 

et des carburants au niveau mondial et des restrictions à l’exportation. L’échange de technologies et de 

savoir-faire technique nécessite désormais de meilleures modalités de transfert entre les pays 

développés et les pays en développement, et les outils modernes de l’ère de la quatrième révolution 

industrielle doivent également être échangés rapidement afin de combler le fossé technologique entre 

pays membres. 

9. Enfin, je voudrais rappeler les observations émises par notre Première Ministre lors de 

l’inauguration de la 36e session de la Conférence régionale de la Conférence régionale pour l’Asie et le 

Pacifique à Dacca. Notre Première Ministre a encouragé à une plus grande collaboration régionale 

entre les pays dans le domaine de la recherche agricole, au partage des technologies de pointe et à la 

création d’un «fonds spécial» permettant d’augmenter les investissements pour le développement 

agricole. Nous espérons que des mesures effectives seront prises à cet égard, comme le souhaite 

Première Ministre. 

10. Joy Bangla, Joy Bangabandhu. 

11. Puisse la coopération au sein de la région Asie et Pacifique se renforcer. 

 


